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^' prononçons qu'il est absolument de nécessité de salut

" pour toute créature humaine d' être soumise au pontife

^' romain."

Pie IX, dans un siècle bien autrement envahisseur des

droits de l'Eglise que celui do Bonifaco VIII, et en présence

de colères bien autrement haineuses, n'a pas démenti la

EuUe Uiiani Sanctam au contraire, il l'a confir'mée par son

Encyclique et son Syllabus do 18G4.

'* Ces opinions fau ses et perverses doivent être d'autant

" plus détestées, que leui* but principal est d'entraver et de

'* détruire cette puissance salutaire que l'Eglise catholique,

" en vertu de l'institution et du commandement de son

*' divin fondateur, doit librement exercer jusqu'à la con-

" sommation des siècles, non moins à l'égard des partie u-

" liei'S qu'à l'égard des nations, des peuples et de leurs

*' souverains, et, aussi do faire cesser cette mutuelle

' alliance et concorde du Sacerdoce et de l'Empire, qui a

« toujours été utile et salutaire à la religion et à la société.

" En effet, vous ne l'ignorez pas. Vénérables Frères, il

^' ne manque pas aujourd'hui d'hommes qui, appliquant à

'' la société civile l'impie et absurde principe du ISTatura-

" LiSME, comme ils l'appellent, osent enseigner que la

" perfection des gouvernements et le| progrès civil exigent

" que la société humaine soit constituée et gouvernée,

<' sans plus tenir compte de la religion que si elle n'exis-

" tait pas

<'0r qui no voit, qui ne sent très bien qu'une sociJté

" soustraite aux lois de la r^'iglcn et de la vraie justice

" ne peut plus avoir d'autre but que d'amasser, que d'ac-

" cumuler des richesses, et ne suivra d'autre loi, dans

'< tous ses actes que l'indomptable désir de satisfaire ses

<' passions et de servir ses intérêts."

Pouvait-on condamner plus formellement l'opinion de

ceux qui ne reconnaissent -^a^ \'a primauté d'autorité da

l'Eglise sur l'Etat? Pouvait-on affirmer plus positivement

le dogme de cette primauté d'autorité de l'Eglise ?

Et maintenant que la doctrine constante de l'Infailli-

bilité du Pape est devenue un dogme catholique, mainte-


